
Que leur Alsace
est belle ...
• • • Treize porte bonheur! Aux Alsa­
ciens de l'étranger aussi. Pour leur treiziè­
me journée à Munster, ils n'ont jamais été
aussi nombreux. Plus de 170 «expatriés»
ont goûté les spécialités d'une région qu'ils
aiment. Echos d'Alsaciens venus de loin.

Alsaciens du Botswa­
na. du Brésil ou de Thaïlande.
rous regrettent en coeur les
bons petits plats régionaux.
Question gastronomie. les 170
personnes présentes. venues
de 26 pays, ont été gâtées
hier, comme pour rattraper le
reste de l'année placé sous le
signe de régimes plus exoti­
ques.
Après la bonne chère, dans le
hit-parade des "petits riens
qui manquent», viennent en­
suite, en vrac: les Vosges pour
un Canadien originaire de
Metzeral, le calme pour une
jeune femme plongée dans
l'enfer urbain de Bangkok, les
villages fleuris pour une Stras­
bourgeoise de Papeete ...

Un attachement
aux traditions
Bref, l'Alsace des cartes pos­

tales, verte, accueillante, et où
le folklore affleure. Des ap­
plaudissements nourris n'ont
ainsi pas manqué pour saluer

les danseurs en costumes, ou
la grand-messe du Munster.
Un attachement aux traditions
populaires qui se comprend:
«Pius les annees passent, plus
on se rapproehe de ses raci­
nes, explique Mme Bour, .Tá­
hitienne» depuis 14 ans.on ne
fait jamais partie des pays
d'adoption, même très accueil­
lants. Ici, je me sens chez
moi».
Ces Alsaciens aiment leur

région, mais l'ont quittée. Pour
l'aventure, et surtout pour des
raisons professionnelles. Com­
me le reconnait François Bru­
naget, président de l'Union,
«tls ont su faire leur trou».
Hauts fonctionnaires, hommes
d'affaires., mais Alsaciens.
avant tout, prêts à aider un
compatriote. •Une sorte de
lobby, de reseau affectif», ex­
plique François Brunagel.
Ces expatriés se transfer­

ment aussi en ambassadeurs
de la région: le Strasbourgeois
Etienne Gillig' compte bientôt
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A Munster, rencontres inattendues. la Bavière et Tahiti... ou plutôt Etienne Gil­
lig, président de l'amitié Alsace-Bavière,et Mme Bour, de Papeete.
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se promener au milieu des cu­
lottes de cuir bavaroises dans

klore par le folklore, pour
s'ouvrir à autrui. M.A.K.

un 'costume alsacien taillé sur
mesure. Une réponse au fol-


